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La  Corée  du  Nord  pourrait  reprendre  prochainement  ses  essais
nucléaires, selon les services de renseignement américains...
Les services  de renseignement  américains ont  publié  hier  un rapport
annuel  de vingt-sept pages sur les menaces à l’égard des États-Unis
dans  le  monde.  Dans  ce  document  ils  évoquent  les  programmes
nucléaire et balistique de la Corée du Nord, estimant que cette année,
celle-ci pourrait de nouveau tester des armes atomiques ou des missiles
balistiques à longue portée (ICBM) pour faire pression sur Washington.
Le  rapport  précise  que  le  pays  communiste  s’emploie  toujours  à
rechercher et développer des missiles balistiques et poursuit aussi ses
efforts pour mettre au point des armes biochimiques. Et d’analyser que
son  leader  Kim Jong-un  pourrait  prendre  des  mesures  agressives  et
potentiellement déstabilisantes pour modifier l'équilibre des forces dans
la région et créer des dissensions entre les États-Unis et leurs alliés. Les
agences  de  renseignement  américaines  anticipent  également  que  le
royaume ermite continuera à renforcer ses forces conventionnelles, ce
qui constituera une menace grandissante pour les USA, la Corée du Sud
et  le  Japon.  Le rapport  a  été présenté au Congrès.  La Directrice du
renseignement  américain  (DNI),  Avril  Haines,  et  le  patron  de  la  CIA,
William Burns, doivent répondre aujourd’hui et demain aux questions sur
le sujet de la part des députés et sénateurs.
(KBS World Radio, le 14-04-2021)

Des  armes  cachées  sous  des  médicaments  auraient  été
acheminées en Libye par deux avions égyptiens...
Le général Abdulhadi Dirah, porte-parole de la Direction des opérations à
Syrte et Al-Djoufrah, affiliée à l’armée libyenne, a fait savoir que deux
avions en provenance de l’Égypte transportaient des armes. Des armes
et munitions étaient cachées sous les médicaments dans les avions qui
ont atterri à l’aéroport international de Sebha, au sud-ouest du pays. « Il
y  a  des  médicaments  dans  les  deux  avions,  mais  la  majorité  de  la
marchandise est constituée d'armes et de munitions » a-t-il  relevé. Le
ministère libyen de la Santé a annoncé sur sa page  Facebook mardi,
que deux avions chargés de médicaments et d’équipements médicaux
envoyés par l’Égypte, avaient atterri à l’aéroport de Sebha. Quant à la
chaîne de télévision El-Hades, connue pour sa proximité avec le général
putschiste  Khalifa  Haftar,  elle  a  fait  savoir  que  des  équipements
médicaux ont été envoyés à Sebha grâce à la coopération entre Haftar
et le président égyptien Abdel Fattah Al-Sissi.
(La voix de la Turquie, le 14-04-2021)

Trois diplomates russes expulsés de Pologne...
La  Pologne  a  emboîté  le  pas  aux  États-Unis.  Elle  a  annoncé  avoir
expulsé  trois  diplomates  russes  accusés d'actions  hostiles,  exprimant
son entière solidarité avec les mesures américaines.
(Radio Vatican, le 16-04-2021)
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… TERRORISME …

Deux militaires tchadiens tués dans le centre du Mali après l'explosion d'une mine au passage
de leur véhicule...
Deux soldats du bataillon tchadien de la force anti-djihadiste du G5 Sahel envoyé en février dans la
zone des trois frontières, ont été tués jeudi dans le centre du Mali, ont indiqué à l'AFP un responsable
de l'ONU et une source diplomatique. « Un véhicule des éléments de l'armée tchadienne a sauté sur un
engin explosif, tuant deux soldats tchadiens dans le centre de Mali » a déclaré à l'AFP Mahamat Saleh
Annadif,  le  chef  de  la  Mission  de  l'ONU au  Mali  (MNUSMA).  « Ces  deux soldats  font  partie  des
1 200 éléments envoyés dans le cadre du G5 Sahel aux confins du Mali, du Niger et du Burkina Faso »
a-t-il précisé, en référence à la Force conjointe anti-djihadiste constituée par l'organisation régionale
G5 Sahel (Mauritanie, Mali, Burkina Faso, Niger et Tchad). L'information a été confirmée à l'AFP par
une source diplomatique tchadienne. Le bataillon de la force du G5 Sahel auquel appartenaient les
deux militaires tchadiens, le seul à être déployé en dehors de ses frontières nationales, est basé à
Tera, ville du sud-ouest du Niger.
(Africa Radio, le 15-04-2021)

Attaque djihadiste d'envergure dans le sud-est du Niger...
Au moins un agent  des douanes a été tué dans une attaque d'envergure dans la  nuit  de jeudi  à
vendredi à Maïné-Soroa, une ville de la région de Diffa, dans le sud-est du Niger, selon un responsable
local. « Les assaillants sont arrivés à bord de quatre véhicules lourdement armés et ont ciblé toutes les
positions : la douane, la gendarmerie, la garde nationale, la police de Maïné-Soroa » a déclaré à l'AFP
un  responsable  de  cette  municipalité  située à  70 kilomètres  de  Diffa  et  proche  de  la  frontière  du
Nigeria. « Cette importante attaque a été menée jeudi dans la nuit par les Boko Haram. Il y a eu un
mort et c'est un douanier qui a été tué » a poursuivi le responsable. Cette région est la cible de raids
récurrents du groupe djihadiste nigérian Boko Haram et de sa branche dissidente l’État islamique en
Afrique de l'Ouest  (ISWAP).  L'ISWAP a mené une série  de raids depuis  une semaine sur la  ville
nigériane de Damasak, frontalière du Niger, à une soixantaine de kilomètres de Maïné-Soroa. Selon le
responsable municipal de Maïné-Soroa, les assaillants ont rencontré une farouche riposte, surtout de la
garde nationale, et ont pris la fuite en emportant six véhicules. Un commerçant de la ville a raconté à
l'AFP que des tirs d'armes lourdes et légères ont réveillé toute la ville dans la soirée du jeudi peu avant
22h00 (21h00 GMT). Le 3 mars, deux gendarmes avaient été tués à Maïné-Soroa par des djihadistes
présumés qui avaient emporté deux véhicules de la gendarmerie. Le 26 avril 2019, des hommes armés
avaient attaqué le bureau de l'ONG Médecins sans frontières (MSF) dans la même ville, blessant un
membre du personnel. Les assaillants avaient endommagé les locaux et incendié quatre véhicules.
Après ce raid, MSF avait quitté Maïné-Soroa. Maïné-Soroa abrite quelque 6 000 réfugiés du Nigeria et
déplacés internes fuyant les violences des djihadistes, selon ses autorités municipales. La région de
Diffa abrite au total 300 000 réfugiés du Nigeria et déplacés internes, plongeant la zone dans une grave
crise humanitaire depuis 2015.
(Africa Radio, le 16-04-2021)

Multiplication des attaques dans le nord-est du Nigeria...
Quelque 65 000 personnes ont  fui  la  ville  de Damasak,  dans le  nord-est  du Nigeria,  ont  annoncé
vendredi les Nations unies, après une série d'attaques qui ont fait, selon des sources locales, plus de
vingt morts. Baba Sheik Haruna, conseiller pour le gouverneur de l’État du Borno, a indiqué que la
dernière  attaque  en  date,  mercredi,  avait  fait  dix-huit  morts,  auxquels  s'ajoutent  quatre  autres
personnes tuées mardi. Des djihadistes du groupe État islamique en Afrique de l'Ouest (ISWAP) ont
mené, entre samedi et mercredi, une série d'attaques sur Damasak, ville stratégique aux confins du lac
Tchad, à la frontière entre le Nigeria et le Niger. Ils ont brûlé de nombreux bâtiments, notamment des
postes de police, une clinique et les bureaux du Haut-commissariat de l'ONU pour les réfugiés (HCR).
« À la suite de la dernière attaque du mercredi 14 avril, près de 80% de la population totale de la ville,
qui inclut à la fois les habitants et les déplacés, ont été contraints à partir  » a fait savoir Babar Baloch,
porte-parole du HCR. Certains ont fui vers Maïduguri, la capitale de l’État du Borno, où déjà plus d'un
million de personnes se sont réfugiées depuis de nombreuses années de conflit entre l'armée et les
groupes djihadistes. Beaucoup d'autres ont traversé la frontière pour se rendre vers Diffa, au Niger
voisin,  pays  parmi  les  plus  pauvres  au  monde.  Les  85 000 personnes  qui  vivaient  à  Damasak
dépendaient  essentiellement  de  l'aide  humanitaire,  mais  toutes  les  organisations  humanitaires  ont
également  dû  quitter  la  ville  par  peur  des  violences.  « À  cause  de  l'insécurité,  le  travail  des
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humanitaires est de plus en plus difficile dans de nombreuses régions de l’État du Borno, y compris
pour le personnel du HCR, qui a été obligé de se retirer  de Damasak cette dernière semaine » a
déclaré l'ONU. « Le personnel des ONG a réussi à se cacher et à s'échapper de la ville » indique
également Action contre la faim (ACF) dans un communiqué publié vendredi.  « Mais à la suite de
recherches  menées  en  porte-à-porte  par  les  groupes  armés,  leurs  maisons  personnelles  ont  été
incendiées  démontrant  un  niveau  sans  précédent  de  ciblage  des  travailleurs  humanitaires ».  « La
détérioration de la situation en matière de sécurité a maintenant atteint son paroxysme » a déclaré le
directeur général de l'ONG, Jean-François Riffaud. L'armée nigériane a démenti toute attaque sur la
ville, affirmant que les troupes avaient réussi à repousser les terroristes et que tout était revenu à la
normale. « Grâce à une coordination de l'armée de terre et de l'armée de l'air, les terroristes n'ont pas
pu faire de Damasak et Gajiram leur sanctuaire » écrit l'armée qui affirme que les djihadistes ont perdu
de nombreux combattants  et  ont  connu leur  Waterloo.  Depuis  le  début  de  la  rébellion du  groupe
islamiste radical Boko Haram en 2009 dans le nord-est du Nigeria, le conflit a fait près de 36 000 morts
et deux millions de déplacés. En 2016, le groupe s'est scindé entre la faction historique et l'ISWAP,
reconnu par le groupe État islamique. Le président Muhammadu Buhari, 78 ans, est rentré jeudi d'un
séjour de deux semaines à Londres pour raisons médicales. Élu pour la première fois en 2015, cet
ancien général avait promis de mettre fin à la rébellion djihadiste, mais il est actuellement décrié, face à
une situation sécuritaire alarmante à travers tout le pays.
(Africa Radio, le 16-04-2021)

Nouvelles attaques djihadistes dans le nord-est du Mozambique...
De nouveaux affrontements ont eu lieu jeudi dans la ville de Palma, dans le nord-est du Mozambique,
trois semaines après une importante attaque djihadiste qui a fait des dizaines de morts et des milliers
de déplacés, selon des sources militaire et sécuritaire. « Il y a eu des tirs, mais la situation est sous
contrôle » a déclaré à l'AFP la source militaire. Une source sécuritaire a confirmé les affrontements à
Palma,  ainsi  que  des  attaques  simultanées  dans  deux  localités  situées  dans  un  rayon  de
200 kilomètres. « Ils ont attaqué Mueda, Pundanhar et Palma presque simultanément » a affirmé cette
source. Le 24 mars, des groupes armés qui ont fait allégeance au groupe État islamique ont semé la
terreur dans la ville portuaire  de 75 000 habitants  située dans la  région pauvre mais riche en gaz
naturel  du  Cabo  Delgado,  à  seulement  quelques  kilomètres  d'un  méga-projet  gazier  piloté  par  le
groupe français Total. La crainte de nouveaux raids menés par des rebelles galvanisés, qui ont pu se
ravitailler  en  nourriture  et  en  armes  à  Palma,  planait  depuis  cette  attaque considérée  comme un
tournant depuis le début des violences djihadistes en 2017 dans le Cabo Delgado. Des combattants
connus localement sous le nom d'Al-Shabaab ravagent depuis plus de trois ans la province à majorité
musulmane, à la frontière avec la Tanzanie. Le président mozambicain Filipe Nyusi avait  affirmé la
semaine dernière que les djihadistes avaient été chassés de Palma. Les militaires avaient déclaré avoir
tué un nombre important de rebelles. Mais dimanche, un habitant qui était retourné chez lui après avoir
fui l'attaque, a été retrouvé mort décapité, selon la police locale. En rentrant, cet homme avait trouvé
une grande quantité de nourriture stockée dans sa maison laissée vide et avait prévenu les autorités, a
expliqué aux médias mozambicains un chef de la police locale, Pedro da Silva. Le lendemain, l'homme
a été retrouvé décapité. Officiellement, des dizaines de civils, policiers et militaires ont été tués dans le
raid contre Palma. Le bilan réel, sans doute plus lourd, n'est pas encore connu. L'ONG Acled recensait
déjà 2 600 morts avant cette dernière attaque, dont la moitié de civils. Quelque 700 000 personnes ont
été forcées à quitter leur foyer en raison des violences dans la région, selon l'ONU.
(Radio Africa, le 16-04-2021)

… ACTIVITÉS DES SERVICES DE RENSEIGNEMENT …

Les services de renseignement iraniens annoncent avoir identifié l'auteur d'un sabotage dans
l'installation nucléaire de Natanz...
L'Iran a identifié, lundi, l’individu qui a causé la panne électrique dans l'installation nucléaire de Natanz
dans la province centrale d'Ispahan, selon les médias locaux. Le site internet local d’informations Noor
News a cité des sources des services de renseignement iraniens, sans les nommer, qui ont déclaré :
« L’individu qui a coupé l'électricité à l'installation de Natanz a été identifié et les mesures nécessaires
seront prises pour le mettre aux arrêts ». Ces déclarations sont survenues après que le ministre iranien
des Affaires étrangères,  Mohammad Javad Zarif,  ait,  ce lundi  matin,  officiellement tenu Israël  pour
responsable  de  l'acte  de  sabotage qui  a  frappé  l'installation  nucléaire  de  Natanz.  Zarif  a  déclaré
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qu'Israël  était  derrière  l'acte  de  sabotage  qui  a  ciblé  l'installation  de  Natanz  hier,  selon  l'agence
iranienne IRNA. Et d’ajouter : « Les dirigeants israéliens s’imaginent aujourd'hui qu'ils ont atteint leurs
objectifs, mais ils auront leur réponse avec un développement accru au niveau nucléaire de l’Iran ».
Pour sa part, le porte-parole du ministère iranien des Affaires étrangères, Saeed Khatibzadeh, s'est
engagé à développer l'installation de Natanz à la suite de la récente attaque qui l’a ciblée. Il a déclaré
dans un communiqué de presse,  ce lundi,  que Téhéran remplacera les centrifugeuses qui  ont  été
endommagées à la suite de l'attaque, par d’autres plus avancées, selon le site internet de la chaîne
Press TV iranienne. « L'attaque n'affectera pas nos capacités nucléaires » a-t-il déclaré. « Toutes les
centrifugeuses de l'installation de Natanz sont  des anciens modèles et  seront  remplacées par des
machines plus modernes ». Une source des services de renseignement israéliens a déclaré, plus tôt
dans la journée du dimanche, que l'on estimait  que les dommages causés au réacteur iranien de
Natanz porteraient atteinte à la capacité de Téhéran à enrichir l'uranium. La chaîne officielle israélienne
Kan a également rapporté, citant des responsables des services de renseignement, que l'appareil de
sécurité extérieure israélien, le Mossad, est l’instigateur de l’attaque du réacteur iranien de Natanz.
(La voix de la Turquie, le 12-04-2021)

Dix  diplomates  russes  expulsés  des  États-Unis  en  représailles  à  des  cyberattaques
présumées...
Les États-Unis ont imposé jeudi des sanctions contre la Russie et expulsé dix diplomates en réponse
aux  présumées  cyberactivités  et  ingérences  de  Moscou  dans  les  dernières  élections.  La  Maison-
Blanche a indiqué dans un communiqué que le président Joe Biden avait signé un nouveau décret de
sanctions contre la Russie. En vertu de ce décret, le département américain du Trésor a émis une
directive qui interdit aux institutions financières américaines de participer au marché primaire pour le
rouble ou les obligations non libellées en roubles émises après le 14 juin 2021 par la banque centrale
de Russie, le Fonds de bien-être national ou le ministère des Finances. Le Trésor a aussi désigné six
entreprises russes de technologie qui apportent un soutien au programme informatique des services
russes  de  renseignement  et  trente-deux  entités  et  individus  liés  à  l'ingérence  dans  les  élections
présidentielles  américaines  de  2020,  selon  le  communiqué.  En outre,  les  États-Unis  expulsent  dix
membres de la  mission diplomatique russe à Washington.  Le  Kremlin  a  réitéré à de  nombreuses
reprises que les allégations d'ingérence présumée de la Russie dans les élections américaines de 2020
étaient  infondées  et  regrettables,  les  qualifiant  de  prétexte  pour  imposer  des  sanctions
supplémentaires.
(Radio Chine internationale, le 16-04-2021)

Dix-huit  membres  du  personnel  de  l'ambassade  russe  à  Prague  expulsés  de  République
tchèque...
Une enquête a permis d'établir que l'explosion du dépôt de munitions à Vrbetice en 2014 était à mettre
à l'actif des services secrets russes, en particulier du GRU, selon le Premier ministre tchèque et son
vice-Premier ministre, qui ont tenu un point de presse spécial ce samedi soir. L'explosion avait fait deux
morts et plusieurs blessés. Dix-huit membres du personnel de l'ambassade russe à Prague seront en
conséquence expulsés du territoire tchèque dans les 48 heures. La police tchèque a émis un avis de
recherche dans cette affaire, avec les clichés des deux citoyens russes déjà soupçonnés dans l'affaire
de l'attaque au Novitchok à Salisbury en Grande-Bretagne.
(Radio Prague international, le 17-04-2021)

… MILITAIRE …

Le déploiement par les États-Unis et le Royaume-Uni de missiles à portée intermédiaire inquiète
la Russie...
La Russie a exprimé lundi ses inquiétudes concernant les plans des États-Unis et du Royaume-Uni de
déployer des missiles terrestres à portée courte ou intermédiaire. Des responsables du Pentagone aux
États-Unis ont fait des annonces récemment concernant les mesures concrètes nécessaires en vue de
déployer dans différentes régions du monde des missiles terrestres de portée intermédiaire ou plus
courte,  auparavant  interdits  par  le  Traité  sur  les  forces  nucléaires  à  portée  intermédiaire  (FNI),  a
indiqué le ministère russe des Affaires étrangères dans un communiqué.  L'armée britannique s'est
jointe à ces déclarations ouvertement hostiles et déstabilisantes, et aux actions à cet égard, précise le
communiqué.  Ces  plans  réduiront  la  marge  de  manœuvre  pour  une  solution  diplomatique  aux
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problèmes post-traité FNI, met en garde le ministère. La Russie continuera de surveiller attentivement
les actions des États-Unis et de leurs alliés constituant un arsenal de FNI terrestres en Europe et en
Asie-Pacifique, selon ce communiqué. « Nous ne fermons aucunement la porte au dialogue, mais dans
les  conditions  actuelles  nous  n'excluons pas  que la  Russie  soit  forcée de répondre  à  la  menace
croissante des missiles » indique ce communiqué. En août 2019, la Russie et les États-Unis se sont
retirés officiellement du traité sur les FNI après s'être mutuellement accusés d'avoir enfreint cet accord
sur le contrôle des armes signé à Washington en décembre 1987.
(Radio Chine internationale, le 06-04-2021)

Israël soupçonné d'être impliqué dans une attaque contre un navire iranien en mer Rouge...
Le ministère iranien des Affaires étrangères a confirmé mercredi l'explosion survenue la veille à bord du
navire  de  commerce  Saviz en  mer  Rouge,  a  rapporté  l'agence  ISNA.  Ce  bâtiment  iranien  a  été
légèrement endommagé par cette explosion survenue au large de Djibouti, a précisé le porte-parole du
ministère, Saïd Khatibzadeh, selon qui l'incident n'a fait aucune victime. D'après lui, le Saviz se trouvait
dans le golfe d'Aden pour assurer la sécurité des lignes maritimes et pour combattre les pirates. «  Le
navire  servait  en  pratique  de  base  logistique  à  l'Iran  afin  d'assurer  un  soutien  technique  en  mer
Rouge »  a  indiqué  M. Khatibzadeh,  ajoutant  que  ses  spécificités  et  sa  mission  avaient  déjà  été
signalées à l'Organisation maritime internationale. « La cause de l'explosion fait l'objet d'une enquête et
l'Iran prendra toutes  les  mesures  nécessaires  à cet  égard via  les  instances internationales » a-t-il
ajouté.
(Radio Chine internationale, le 07-04-2021)

Un navire appartenant à une société israélienne attaqué dans le golfe d'Oman...
Un navire commercial appartenant à une entreprise israélienne aurait été attaqué alors qu'il naviguait
dans le golfe d'Oman. Des médias du Moyen-Orient ont rapporté mardi qu'un transporteur de véhicules
avait été attaqué. Aucun blessé n'a été signalé. Le principal média israélien Haaretz a rapporté que des
sources de la défense israélienne pensent que l'Iran pourrait  avoir  été impliqué dans l'attaque.  La
tension monte entre Israël et l'Iran. Les médias d'État iraniens ont rapporté que l'attaque contre le
navire israélien est intervenue quelques jours après le sabotage du site nucléaire iranien de Natanz.
Les médias disent qu'Israël était à l'origine de l'incident de Natanz dimanche. L'Iran a blâmé Israël et a
déclaré qu'il  riposterait. Le 6 avril,  un navire iranien prétendument lié aux Gardiens de la révolution
iranienne a été touché par une explosion. Les médias ont rapporté qu'Israël était peut-être derrière
l'attaque.  Et  en  février,  un  autre  cargo  appartenant  à  la  même société  israélienne  que  le  navire
transporteur  a  été  touché  par  une  explosion  dans  le  golfe  d'Oman.  Le  Premier  ministre  israélien
Benjamin Netanyahu avait attribué l'attaque à l'Iran à l'époque.
(Radio Japon international, le 14-04-2021)

L'armée  de  l'air  chinoise  multiplie  les  incursions  dans  la  Zone  d’identification  de  défense
aérienne (ZIDA) de Taïwan...
Alors que le secrétaire d’État américain Antony Blinken a exprimé sa préoccupation quant à la pression
exercée par Pékin sur Taïwan le 11 avril, la Chine a dépêché vingt-cinq avions chinois dans la Zone
d’identification de défense aérienne (ZIDA) de Taïwan le lendemain. Il s’agit du nombre le plus élevé
depuis  que  le  ministère  de  la  Défense  publie  officiellement  ces  informations  sur  son  site,  le
17 septembre dernier.  Les vingt-cinq avions de l'Armée populaire de libération (APL)  envoyés hier
comprenaient  quatorze  chasseurs  polyvalents  J-16,  quatre  chasseurs  polyvalents  J-10,  quatre
bombardiers H-6K, deux avions anti-sous-marins Y-8 et un KJ-500. Selon le ministère de la Défense,
tous les appareils ont évolué dans la partie sud-ouest de la ZIDA taïwanaise, entre Taïwan et les îles
Pratas. Antony Blinken a réitéré le 11 avril que les États-Unis respectaient le Taiwan Relations Act afin
d’assurer la capacité d’autodéfense de Taïwan et la sécurité dans le Pacifique Ouest.
(Radio Taïwan international, le 13-04-2021)

Nouveaux exercices militaires chinois à proximité de Taïwan...
La Chine a annoncé la tenue d’exercices de tir à munitions réelles dans les eaux au sud du détroit de
Taïwan. Ils devaient commencer jeudi et coïncider avec la visite à Taïwan d’un groupe d'anciens hauts
responsables  américains.  L'administration  chinoise  de  la  Sécurité  maritime  a  émis  mercredi  un
avertissement interdisant aux navires de naviguer dans la zone désignée, pendant six jours, jusqu'à
mardi.  Elle n'a pas donné de détails sur les exercices. L'ancien secrétaire d'État adjoint américain,
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Richard Armitage, et d'autres membres d'une délégation américaine non officielle sont arrivés à Taïwan
mercredi. Ils ont rencontré la présidente Tsai Ing-wen jeudi. Un officiel américain a décrit cette visite
comme un signal du soutien du président Joe Biden. Pékin s'oppose à toute forme d’échanges officiels
entre les États-Unis  et  Taïwan. L'armée chinoise intensifie  ses activités près du territoire  insulaire.
Taïwan a révélé en début de semaine que vingt-cinq avions de guerre chinois étaient entrés lundi dans
sa Zone d'identification de défense aérienne.
(Radio Japon international, le 15-04-2021)

À  Taïwan, mise  à  l'eau  du  premier  transport  de  chalands  de  débarquement  de  fabrication
locale...
La présidente de la République Tsai Ing-wen a présidé ce matin la cérémonie de baptême et de mise à
l’eau du navire  Yushan (Mont de jade), le premier transport de chalands de débarquement dans la
catégorie  de  plus  de  10 000 tonnes  construit  par  Taïwan :  « Ce  nouveau  modèle  d’Amphibious
Transport  Dock  est  le  tout  premier  navire  de la  marine taïwanaise de  construction  locale  de plus
10 000 tonnes. Il  a d’ailleurs été conçu pour répondre aux besoins d’entraînements de défense. Sa
mise à l’eau est une véritable étape importante de la construction navale de Taïwan. J’estime qu’avec
ce navire de transports, nous serons en mesure de renforcer la capacité de notre marine à exécuter
ses  missions  et  de consolider  notre défense nationale. »  Tsai  Ing-wen a particulièrement  remercié
Taïwan Ship Building Co., l’Institut national des sciences et technologies Chung-shan et la marine de
leurs efforts pour la construction locale des navires.
(Radio Taïwan international, le 13-04-2021)

Les mouvements des troupes russes à proximité de l'Ukraine préoccupent les pays du G7...
Les pays du G7, l’Allemagne, le Canada, les États-Unis d’Amérique, la France, l’Italie, le Japon et le
Royaume-Uni,  ainsi  que  l’Union  européenne,  se  sont  dits  profondément  préoccupés  par  les
mouvements significatifs des forces armées russes en cours aux frontières de l’Ukraine ainsi qu’en
Crimée, territoire ayant été annexé de manière illégale. Dans une déclaration conjointe, les ministres
des Affaires  étrangères  du G7 et  le  haut-représentant  de l’Union  européenne ont  estimé que ces
mouvements  de  troupes  à  grande échelle,  intervenant  sans  notification  préalable,  constituent  une
menace  et  un  facteur  de  déstabilisation.  « Nous  appelons  la  Russie  à  mettre  un  terme  à  ses
provocations  et  à  procéder  immédiatement  à  une  désescalade  des  tensions  conformément  à  ses
obligations internationales » poursuit le communiqué. Ils ont surtout appelé la Russie à respecter les
principes et engagements de l’OSCE sur la transparence des mouvements militaires qu’elle a souscrits,
et  à répondre à la procédure prévue au Chapitre III  du document de Vienne ».  Le G7 et  l’UE ont
notamment rappelé leur  déclaration du 18 mars 2021, tout  en réitérant  leur  soutien inébranlable à
l’indépendance,  à  la  souveraineté  et  à  l’intégrité  territoriale  de  l’Ukraine  dans  ses  frontières
internationalement reconnues. Dernièrement, ils ont salué la retenue de l’Ukraine.
(La voix de la Turquie, le 13-04-2021)

L'OTAN considérée par la Russie comme une menace directe...
Le ministre russe de la Défense, Sergueï Choïgou, a affirmé mardi que le pays a pris les mesures
nécessaires  pour  assurer  sa  sécurité  face  aux  récentes  activités  de  l'Organisation  du  traité  de
l'Atlantique Nord (OTAN), qui constituent une menace directe pour la Russie, selon lui. « L'armée russe
a démontré que ses capacités et sa préparation au combat peuvent assurer la sécurité du pays » a dit
M. Choïgou lors d'une réunion des autorités navales dans la ville russe de Severomorsk, où se trouve
le quartier général de la flotte du Nord du pays. « La Russie est préoccupée par le projet de l'OTAN
visant à déployer un total de 40 000 militaires et 15 000 unités d'armes et d'équipements militaires dans
la région de la mer Noire et de la Baltique » a-t-il ajouté. « L'alliance organise chaque année en Europe
jusqu'à quarante grands événements d'entraînement  dont  l'objectif  est  clairement  anti-russe » a-t-il
affirmé. Il  a noté la présence militaire de l'OTAN dans l'Arctique, précisant que la situation dans la
région reste tendue en raison de la concurrence mondiale pour les ressources. « Les États-Unis et
leurs  alliés  de  l'OTAN renforcent  leurs  forces  maritimes  et  terrestres  dans  l'Arctique,  augmentent
l'intensité de l'entraînement au combat, développent et modernisent les infrastructures militaires » a
conclu  M. Choïgou.  Selon  lui,  la  Russie  s'emploie  systématiquement  à  renforcer  les  capacités  de
défense  de  sa  flotte  du  Nord  en  intensifiant  l'entraînement  au  combat  et  en  fournissant  des
équipements plus modernes.
(Radio Chine internationale, le 14-04-2021)
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Washington en passe de renforcer ses effectifs militaires déployés en Allemagne...
Les États-Unis vont renforcer leurs effectifs militaires en Allemagne de 500 soldats, a déclaré mardi à
Berlin le secrétaire américain à la Défense Lloyd Austin. Les soldats devraient être stationnés dès cet
automne dans la région de la ville de Wiesbaden, a précisé M. Austin lors d'une conférence de presse
après avoir rencontré la ministre allemande de la Défense Annegret Kramp-Karrenbauer. M.  Austin a
affirmé que les nouvelles forces consolideraient la dissuasion et la défense en Europe, ajoutant que le
déploiement  de  soldats  supplémentaires  était  également  un  engagement  des  États-Unis  envers
l'Allemagne en tant que pays allié. L'été dernier, l'ex-président américain Donald Trump avait annoncé
le retrait de 12 000 de près de 35 000 militaires américains en poste en Allemagne. Son successeur
Joe Biden a d'ores et déjà arrêté le retrait des troupes.
(Radio Chine internationale, le 14-04-2021)

Le chantier naval nord-coréen de Sinpo sous haute surveillance américano-sud-coréenne...
Séoul se prépare à toute éventualité liée aux mouvements suspects de la Corée du Nord observés au
niveau du chantier naval où des sous-marins sont en construction, et ce en coordination étroite avec
Washington. C’est ce qu’a fait savoir aujourd’hui le porte-parole de l’état-major interarmées, lors d’un
briefing régulier. Il s’agit de signes d’activité laissant supposer le développement de missiles mer-sol
balistiques stratégiques (MSBS) dans le principal chantier naval de Sinpo sur la côte est du territoire
nord-coréen. D’après  38 North,  un site américain spécialisé dans le suivi du pays communiste, ces
récentes  prises  de  vue  suggèrent  l’achèvement  imminent  d’un  sous-marin  lanceur  de  MSBS  de
3 000 tonnes, dévoilé en juillet 2019 par le régime de Kim Jong-un. Elles indiquent également que des
lance-missiles auraient été remplacés par d’autres adaptés au calibre des nouveaux missiles.
(KBS World Radio, le 12-04-2021)

38 North a récemment indiqué que la Corée du Nord préparerait un test de missile mer-sol balistique
stratégique (MSBS) ou le lancement de son premier sous-marin lanceur de missiles balistiques dans
son chantier naval de Sinpo, sur sa côte est. Afin d’étayer son analyse, le site américain consacré à la
Corée du Nord a précisé qu’une barge servant de base au test avait été repositionnée devant une cale
sèche flottante, s’appuyant alors sur les images satellites prises le 6 avril. Or, le même site a estimé
hier  que ce navire à fond plat  avait  été remis dans sa position initiale,  selon de nouvelles photos
satellites  du  chantier.  On  y  voit  aussi  le  déplacement  de  la  cale  avec  deux  petits  bateaux.  Ses
chercheurs  supposent  cette  fois  que la  cartouche de missile  de la  barge aurait  été  remplacée ou
améliorée afin de pouvoir tirer un MSBS de plus grand calibre.
(KBS World Radio, le 15-04-2021)

P'yongyang disposerait de plus d'une centaine d'armes nucléaires selon une récente étude...
La Corée du Nord  détiendrait  actuellement  plus  de  116 armes nucléaires,  et  leur  nombre  pourrait
atteindre 242 d’ici  2027. Cette analyse est  le fruit  d'une étude conjointe de l’Institut Asan pour les
études politiques et  de RAND Corporation,  deux think  tanks sud-coréen et  américain.  Selon leurs
conclusions, P'yongyang aurait eu en sa possession 30 à 60 armes atomiques en 2017 et en aurait mis
au point 12 à 18 nouvelles chaque année. L’an dernier, il  en aurait  ainsi accumulé 67 à 116. À ce
rythme,  le  royaume ermite  disposerait  de 151 à 242 armes atomiques et  de plusieurs dizaines de
missiles balistiques intercontinentaux mobiles (ICBM) d’ici 2027. Le rapport estime que le dirigeant Kim
Jong-un aurait  l’intention de se doter d’un arsenal militaire pouvant provoquer plusieurs millions de
victimes  aux  États-Unis,  de  manière  à  s’en  servir  comme d’un  levier  de  négociations  auprès  de
Washington. Selon les auteurs du document, alors que les tractations sur la dénucléarisation ne sont
pas  parvenues  à  contenir  la  menace atomique  nord-coréenne,  Séoul  et  Washington  devraient  se
concentrer sur la dissuasion d’une attaque nucléaire du Nord, voire sur l’attaque du pays communiste
en cas d’échec.  Pour y parvenir,  les deux organismes recommandent de renforcer les capacités à
attaquer le commandement nucléaire nord-coréen et à mener des cyberattaques. Elles préconisent
également de brandir la menace d’une attaque préventive si P'yongyang poursuit le développement
d’armes nucléaires au-delà de la limite fixée par la Corée du Sud et les États-Unis.
(KBS World Radio, le 17-04-2021)

Le Japon prévoit de mener des exercices militaires terrestres de grande ampleur...
Les Forces terrestres d’autodéfense du Japon prévoient d’organiser leur plus grand exercice depuis
30 ans afin de mieux se préparer à d’éventuelles situations d’urgence dans le sud-ouest du pays. Ce
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projet s’inscrit dans le cadre de la politique du ministère de la Défense, qui consiste à renforcer les
capacités de défense de la région, notamment en déployant du personnel sur des îles éloignées dans
les préfectures d’Okinawa et de Kagoshima. Et ce alors que la Chine a renforcé sa présence maritime
dans les eaux voisines. Selon les Forces terrestres d’autodéfense du Japon, les manœuvres devraient
se  dérouler  de  septembre  à  novembre  à  Kyushu  et  impliquer  l’ensemble  de  leurs  quelques
140 000 membres. Le personnel, les chars et la nourriture seront transportés par des navires et des
avions.  Les  activités  de  cet  exercice  dépendront  de  la  situation  relative  au  coronavirus.  Les  FAD
espèrent que ces manœuvres permettront d’identifier les problèmes de répartition du personnel et de
soutien logistique lors de l’élaboration des plans de défense de la région.
(Radio Japon international, le 17-04-2021)

… L'ACTUALITÉ DES MARCHANDS D'ARMES …

Le  futur  avion  de  combat  sud-coréen  KF-21  Boramae présenterait  un  fort  potentiel
d'exportation...
La Corée du Sud rejoint le club des pays producteurs d’avions de chasse supersoniques en lançant le
prototype de chasseur baptisé KF-21 Boramae qu’elle a mis au point avec ses propres technologies.
C’est ce qu’a rapporté CNN vendredi dernier. Rappelons que le prototype anciennement appelé KF-X,
qualifié d’avion de chasse de génération « 4,5 », a été dévoilé le 9 avril dernier par l'Administration du
programme d'acquisition de défense (DAPA). Ainsi, la Corée du Sud est devenu le treizième pays au
monde  à  développer  son propre  avion  de  combat,  et  le  huitième pour  ce  qui  est  des  chasseurs
supersoniques de pointe de génération 4 ou supérieure. D’après la chaîne d'informations américaine, le
lancement du KF-21 constitue une prouesse significative pour le pays du matin clair, dont l’industrie
aéronautique  est  relativement  jeune,  même  si  la  part  des  composants  locaux  entrant  dans  sa
composition n’atteint que 65%. Pour CNN, cet appareil présente un fort potentiel d’exportation grâce à
son prix beaucoup plus compétitif que le F-35 américain destiné au marché étranger.
(KBS World Radio, le 12-04-2021)
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